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A. n o s lec teurs 

Notre bit n'est pas de faire un journal 
de nouvelle — soi-disant officielles, — 
notre but et uniquement de donner au 
public bruxillois la traduction d'articles 
intéressaits, parus dans les journaux 
étrangers. 

Notre bu; est aussi de gagner la con­
fiance de ncs lecteurs en ne donnant que 
des nouvelles sérieuses. 

Pour le iébut, nous ne paraîtrons que 
tous les dmx jours, ^quitte a lejàîfë 
paraître qudidiennement après quelques 
semaines. 

GUERRE 

La défense de l'Yser 
Tout le Septième» décoré 

. (Agence Reuter). 
. Nous apprenons que tous les hommes du 
septième réginent d'infanterie belge ont reçu 
la médaille mlitaire, en reconnaissance de la 
valeur spécial; et de l'endurance dont a fait 
preuve le réginent pendant 4 jours et 4 nuits 
de combats incessants, au cours de la semaine 
dernière. 

Le Roi Albert sur le front 
Londres, 25 oitobre. — Un correspondant du 

« Daily Mail « j e u l'occasion de voir le roi 
Albert dans uni petite ville des Flandres. 

Il fait ainsi lerécit de cette entrevue : 
« Imaginez ui square entouré de maisons 

vieilles de troisà quatre siècles, maisons aux 
tuiles rouges avic decurieuses petites fenêtres. 
Dans le square, toutes sortes de véhicules de 
la guerre modeir e : wagons automobiles, au­
tomobiles blindées, wagons-hôpitaux et wa­
gons de vivres. \ 

Et tout autour,des soldats des troupes alliées, 
aux uniformes multicolores. Il y avait même 
des soldats allemands, une trentaine de pri­
sonniers ; plusieurs étaient blessés. 

On les avait placés sous les fenêtres de l'hôtel 
de ville. Mes yeix se portèrent de ce côté et 
j'aperçus, assis devant une fenêtre, un officier 

en uniforme bleu sombre et or, la figure pâle, 
l'air plutôt triste. 

Sa tête reposait dans ses mains et il regar­
dait les prisonniers ; il paraissait rêver. C'était 
le roi des Belges, le roi qui ne veut pas quitter 
ses braves soldats. 

Communiqués officiels allemands 
N 

Constantinople, 31. — Les passeports ont* 
été remis aux ambassadeurs russes, anglais et' 
français. Les ambassadeurs russe et anglais 
sont nartis le- soir même; l'anîbassadeur fraii-
çais partira demain. 

. ' V 
Rome, 1 nov. — Comme le commandement! 

officiel de l'armée française a mis^ {le nouveau 
une batterie dans la cathédrale de Reims et y 
a installé un poste d'observatiou, l'ambassa­
deur allemand a protesté officiellement près 
du Vatican, par ordre du chancelier de l'Emr 
pire, contre l'abus barbare de cette cathédrale. 

Francfort-sur-Main, i nov. — La « Frank­
furter Zeitung » mande de Constantinople : 
Tandis que les intérêts anglais et français ont 
été confiés à l'ambassadeur d'Amérique, la 
Russie a transmis les siens à l'ambassadeur 
italien. 

•r 

Londres, 2 nov. — Le correspondant de la 
marine du « Times » écrit : Il reste inexplica­
ble comment les navires situés dans le port 
de Penang ont pu laisser entrer l'Emden sans 
I examiner, bien qu'il était maquillé. 

Berlin, 2 nov. — Communiqué officiel de 
hier matin : 

Les opérations ont été très difficiles par suite 
des inondations occasionnées par la destruc- " 
tion des écluses sur le canal de l'Yser, prés de 
Nieuport. Nos troupes ont avancées près 
d'Ypres. On a fait au moins 600 prisonniers et 
plusieurs pièces anglaises. Les troupes com­
battants à l'ouest de Lille sont avancées. Le 
nombre des prisonniers fait près de Vailly, 
est augmentée de 1500. Dans la contrée de 
Verdun et de Toul ont eu lieu quelques petites 
combats. 

Dans le nord-est, le combat avec les Russes 
est encore indécis. 

Berlin, 1 nov. — On nous mande de Londres 
officiellement, le 31 oct. Un sous-marin alle­
mand a fait couler aujourd'hui le vieux croi­
seur Hermès, qui est revenu de Dunkerque. 
II l'a fait couler par une torpille. Presque tous 
les officiers et les hommes ont été sauvés. 
D'après les renseignements officiels, cette com­
munication n'a pas encore été confirmée par 
les Allemands. Le navire Hermès date de 
1898. Il jauge 5000 tonnes et 480 hommes d'é­
quipage. 

Berlin, 31 octobre. — (Non officiel.) — Les 
Leipziger Neuestes Nachrichten apprennent 
de Copenhague que, d'après une communica­
tion russe à Tokio, lé croiseur russe « Schemt-
chug » et un contre-torpilleur français ont été 
coulés dans la rade de Pulopinang par le croi­
seur « Emden ». 

Le croiseur s'est rendu méconnaissable par 
l'ajoute d'une quatrième cheminée. Il put ainsi 
s'approcher de très près. 

Sofia, le 31 oct. matin. — L'agence Bulgare 
annonce : 

Une fusilladejs'est produite entre les fortes 
frontières bulgares et grecs de Goleschovo, 
qui dura 7 heures. Du côté bulgare un blessé, 
du côté erec un tué et deux-blessÉés. -.--•,.-

Berlin, 31 octobre, midi. (Communiqué offi­
ciel de hier midi). — Nos attaques au sud de 
Nieuport se continuent avec succès. Nous 
avons pris huit mitrailleuses et fait 200 pri­
sonniers anglais. Au nord-est de Verdun, les 
Français firent une attaque sans succès. En 
outre, à l'est et _ l'ouest du théâtre de la 
guerre, la situation reste sans changement. 

Berlin, 30. — Le Berliner Zeitung annonce 
— d'après des nouvelles officielles de Con­
stantinople — que quelques torpilleurs russes 
voulurent empêcher la sortie de la flotte du 
Bosphore à la Mer Noire. Les vaisseaux tur­
ques ouvrirent le feu et coulèrent deux ba­
teaux russes. Plus de 40 marins russes furent 
faits prisonniers par les Turcs. La flotte turque 
n'a pas subi de pertes. 

Vienne, le 31 octobre, 3 heures. — Commu­
niqué officiel. 

En Pologne russe aucun combat hier. , 
Après un violent combat, nous avons rejeté 

dans le San intérieur des grandes forces enne­
mies qui ont passé le fleuve au sud de Misko. 

Près de Strary-Sambre notre artillerie fit 
sauter un dépôt de munitions russe. Toutes 
les attaques de l'ennemie sur les hauteurs à 
l'est de cet endroit ont été repoussées. Dans 
le nord ouestdeTurac.nos troupes assiégeantes 
gagnèrent encore plusieurs points importants, 
dont l'ennemi dût s'enfuier rapidement. — 
Notre landsturm fit beaucoup de prisonniers 
dans ces combats. 

La Guerre en France et en Belgique 
Communiqué officiel français 

Paris, 28 octobre. (Reuter). — Communiqué 
officiel français de 11 h. soir : 

« En Belgique l'ennemi a tenté dans la ré­
gion autour de Dixmude deux attaques de nuit 
qui ont été repoussées. Le déploiement des 
forces allemandes sur le front Nieuport-Dix­
mude paraît avoir diminué. Au nord d'Ypres, . 
notre offensive se poursuit. 
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L-'Boho de la R r ^ s ^ Internationale 
» Entre la Bassée et Lens nous avons fait de 

petfts prjogrcs. 
>> Dr/fa P^S. îe postante du frcmt il n 'y a ficif 

à naentionner. » 

C^F'wP.'gyé ri||««. 
St-Péfçrsboijfg, 29 ocfpbre,5 I}. soir (Rejiter). 

— LTÎS gpand é^ t -ma jo r russe cpjflmunjqup : 
« Dans la tyjiaille de qua t re jpurs £m su^j de 

Pili tza, pos trpupps ouf inpigé ifne (jrave dé­
faite aijx Al ipmands pt aiix Autnch ieps . 

Ent re Pilitga p | Glpetsjpf, nos t roupes, après 
un ponjbat ijérq^que, oijt bris£, lp 26, la résis­
tance a u 20* corps a l lemand et du corps de 
réserve de la garde . 

Nous avons pr is d 'assaut la position forti­
fiée de Polisjna et enveloppé une part ie des 
t roupes autr ichiennes a Berzeje. 

Dans la nui t du 27 qctobre, les corps d 'armée 
ennemis se sont ret ires en désordre sur la 
route Jedfl insk-Radom-Ilsa. Nous avons cap­
turé des canons et fait des pr isonniers . » 

Communiqué autr ichien. 
Vienne, 28 octobre (Wolff). — Le grand 

quai lier général annonce officiellement : 

' « Le 27 de ce mqis , nous avons remporté de 
nouveaux avan tages en Serbie. La place de 
Ravnje (au sud de Wal jewo) et la position 
serbe fortement retranchée sur la g rande route 
au nord de Cnabara, ont été pr is d 'assaut par 
nous après une résistance énergique. Quatre 
canons, hu i t mitrai l leuses ont été capturés , 
5 officiers et 500 hqjnmpg tafysj pr isonniers ej 
beaucoup de matér iel de guerre a été pr is . » 

En Alsace. 
(AgPUPP Central Neus). 

Copenhague, 27 octobre. — Une dépêche de 
Berlin annonce que de violents combats d'ar­
tillerie ont eu lieu récemment_dans le sud de 
l 'Alsace, où les Français ont essayé de charger 
les posit ions a l lemandes . Sur toute la route de 
BeUqrt à Mulhouse, les Français ont traxaillé 
avec énergie;, élsyant des fqftificatifms dan? 
tous les vi l lages et p laçant de la grossu arti l­
lerie en posit ion. 

Un ultimatum 4e la Russie 
à la Bulgarie 

Bucarest , 28 octobre. — Le quotidien Vitorul 
publ ie l 'Information suivante. : 

c La Russie a adressé à la Bulgarie un ulti­
m a t u m la menaçant , au cas où cette dernière 
accorderait le t ranspor t des muni t ions alle­
mandes destinées à la Turquie , que la Russie 
occuperait immédia tement l e s ports bulgares 
de Varna et de Burgaé. » 

(Cette information mér i te confirmation.) 
Sofia, 28. octobre. — Le. journal Utro a ç -

nonc-i'qùe touÀ'leg'étudiants bulgares inscri ts 
aux" univers i tés russes ont été" sommés de 
qu i t t e r ' | â Russ ie èn^éans les 4$ heures! ' 

La défense de Par is 
contre les taubes 

Amste rdam, 29 oct. — Une, dSpêÇ^e. de Par i s 
annonce que les escadrilles d 'avia teurs ré-
cemir^ejpt prganiséçs protège.?,'' effiçaçen^eçt l a 

ville contre les visités des taubes! Qn SB seJÇt 
aussi , dans ce bu,t, d 'un canon de nouvelle in­
vent ion, dont les Ângtà is ont expér imenté les 
effets remarquables . (« Kôln.' Zëit.»'.',' 30 cet.) 

Londres , le 31 .octobre. — Le Prince Louis 
de Bat ténberg a renoncé à son t i tre d'amiral,/ 

Renseignements 
pour prisonniers de guerre. 

Le gouvernement général a l lemand à Bru­
xelles; refusp actuellement, par. principe, de. 
donner des renseignements sur des,prisonniers 
de guerre belges, é tant donné que le gouver­
nemen t belge, auquel , jusqu 'à ce. jour, plu­
sieurs listes de pr isonniers belges ont déjà été 
déjivrées, ne nous a jamais remis une listë.dp 
nos soldats qui sont tombés en capt ivi té en 
Belgique. 

Le Bureau du 1er batail lon du régiment 87, 
rue, de Bruxel les , 98 B, à Namur , consent 
néanmoins à in tervenir pour avoir des ren­
seignements sur les pr isonniers de guerre 
belges, ' par l ' intermédiaire de la Croix-Rouge, 
à Genève, et à remet t re ensuite ces renseigne­
ments a u x parents . 

(Communiqué du Gouvernement militaire). 

Un zeppelin je t te des bombes 
sur Par is . 

Francfort s/Meàn, 20 oct. — D'après unp dé-
pèche de la « F w ^ a f k ^ t e r . ZpUungJJ», l'Alton-, 

bladet, de Gôteborg, annonce de Par is que, 
mercredi depnier, nn '/ipnpelin a supyojg Pflf'is. 
Il a jelé (i bqmbes dont trois ont ffl'tdp g r a p d s 
ravages. I l u $ personnps ont élt. tu£gs pf un 
assez grancf nombre ppt été Cessées , p ë s 
avions françgjp ont at taqué le d ^ g e ^ i l e . , qi)i 
a disparu dans les nuages . 

(«Kôln. Zeit. », ftp opf.) 

Proolan^ioi-} du princer h-épti-er 
de Bavière. 

Le Wolffifiurèau télégraphie dp lyffjfjjch, 28, 
la dépêche snivante : 

Le prince-héritier Ruper t de Bavière, en 
sa quali té de commandant en chef du 6° corps 
d'armép, a adressé à ses troupes l 'of4re fiu 
jour su ivant : 

Soldats du 6" corps d 'armée I 
Nous avons main tenant le bonheur d 'avoir 

aussi devant nous des Anglais, des troupes de 
ce peuple dont la jalousie a été à l 'œuvre de­
puis n'ombre d 'années pour nous encercler 
d 'ennemis, afin de nous, égorger. C'est sirftoi. t 
à l 'Angleterre que nous devons cette guer re 
sanglante . C'est pourquoi , ma in tenan t qu'i l 
s'agit de lut ter contre cet ennemj , donnez-ipur 
une compensation pour leur al t i tude déloyale, 
pour tant de lourds sacrifices. MQùtresfleur 
que les Al lemands ne se laissent pas si facile­
ment biffer de la carte des peuples, de l 'his­
toire du monde. Montrez-leur cela par pn 
aipour a l lemand d 'une espècp particulière. 
Voici l 'adversaire qui barre le plus le chemin 
au rétabl issement de la pa ix . En avant contre 
lui 1 RUPPRECHT. 

Secours aux réfugiés belges 
Lpndres, 28 octobre. — Jlier est arr ivée upe 

cargaison de 1,000 tonnes (sqit l 'm i j l ipn flp 
kilos) d 'a l iments pour les réfugiés tielges en 
Hollande. Ils seront dis tr ibués par un officier 
américain, assisté de quelques aides, aux ré­
fugiés belges. Cette œuvre de chari té est pla­
cée sous le patronage des ambassadeurs espa­
gnols, &\ amér .paips . 

Une bonne nouvelle. 

Npus spmmes heureux de ppuvoir insérer 
le communiqué suivant : 

CAISSE D'ÉPARGNE 
Les pa iements de 50 fr- par quinzaine se 

font également sur production dé récépissés 
de la banque ou de la poste, constatant que 
les' l ivrets ont été déposés seflt à, \a_ banque, 
soit à la poste pour inscript ions des, intérêts , 
ou demandes de remboursement . 

Le danger de ramasser des obus. 

Ces l ignes sont spécialement dédiées aux 
collectionneurs, combien nombreux , de souve^ 
nirs t rouvés sur le théâtre de la guerre . 

On nous rappor te que des villageois de 
Campenhout , ayan t t rouvé un obus dans les 
ch,apips, le conservaient chez eux comme une 
précieuse rel ique de la guerre . 

Or, cpt obus a fait explosion. 
Pa r suite de quelles., circonstances l 'obus 

a-t-il éclaté ?• on l'ignore r— et on l ' ignorera 
toujours, tous les témoins de ce d r ame étant 
tués. Les quat re personnes présentes furent 
déchiquetés et les débris des membres, furent 
t rouvés dans tpus les coins de la chambre . 
Une jeune fille qui se t rouvai t dans unepl-^ce 
contiguë, en a été quit te pour quelques pra-' 
flures. 

Que ce malheur serve de leçon : on ne sau . 
rait assez se méfier de ces engins, doublement 
dangereux pour ceux qu i ne saven t pas les 
mander. 

Le premier express Berlin-Belgique 
Bruxel les , 1 nov. — Dans le courant de.la 

semaine le premier t rain express, par t i ra de. 
Berlin pour la Belgique. Il n ' ira, pour com­
mencer que jusqu'à, Bruxelles.. 

A l'entour de la guerre 
Quelques feuilles françaises ont expiji-jjp lp. 

v œ u que le gouvernement, français tiennje la 
session, par lementaire , cette année particuliè­
rement courte, a Par i s et non pas à Bordeau^. 
Il semble que le gouvernement accueillerait 
favorablement ce désir, car le personnel de la 
Chambre des Députés aura i t déjà reçu Tordre 
dfe rëFdufner'àTParïs. 

D'après le Petit Parisien, le député français 
Desp}ai*ia -prépfl..j»e ,1» eré^tjps d'_»e c 

." . ' fS-PI jn teFnatonale toUj. i 0 pon^ôle 
traifpfngnt des nF.sonpiefe,£ gijgrrp dans 1 
paye l»glrige)t|inf9. IJ d e v r a i t dit-on, qi 
l 'arRba^gdejff apépjpaii} ^ t fe p r é 8 i denae 
de cette cmniiiission. 

U» cflFFesppn^flnt du #.en«>e Rotterdam? 
schgÇqnfaiq, reypn^ d'_Vover», .écrit q ^ lps 
corttTrniepçsnts pl.MnafH-s FevjpnngjjtregijJie.gr 
menf et "ftp grancf poipbre 4aps ogttevillg. Lg 
chef 4p }tyd m .P'S:trat |gn pjyile, «Mpteur 8'tra»i 
ders, est arr ivé avant-hier . ' 

Les rappor ts entre l 'administration militaire 
al lemande et l 'administrat ion civile sont sat is­
faisants. 

Un bateau de réfugiés 
heurte une mine 

3 0 VICTIMES 
Un vapeur français, l'« Amira l Gaiteaume», 

qui était part i de Calais pour le Ifevre, avec 
2q00 réfugiés français, lundi math, a heur té 
une mine au large du Cap Grisnez.lJn vapeur 
angla is , le « Queen », par t i de B o r g n e pour 
Fplkestone, ayai t v u se produire l 'explosion 
et §e porta imqié^igtepieqt au ,écours des 
réfugiés. 

Quand il parv in t à s'en approchi l'« Amiral 
Ganteaume H donnait fortement d l 'ayant, et 
les canots de sauvetage, qu ' i l ai it lancés à 
l 'eau, avaient coulé. Une paniqui .'était pro­
duite à hord et une vingta ine d personnes 
s'étaient flpjà jetées à l'eau- D'a| res passa­
gers, dpnt des_ femmes et c}es enfg Js, avaient 
gr impé dans les mâ t s et criaient IU secours 
de toutes leurs forces. 

Le i Queen » se mi t aussitôt ei devoir de 
les transborder et après quarante, ninutes les 
passagers étaienÇ sa ins et saufs. . a cp\irs du 
sauvetage des femmes avaient v iilu sauver 
leurs enfants, en les tendant vers Î « Queen», 
mais plusieurs dp ces derniers imhèrent à 
l'eau el se noyéi-eut. On estime qiii y a entre 
30 et 4Q victimes. A bord se. tvPV» lent ééfôlç-
ment 150 soldats belges blessés. 

Les naufragés sont ar r ivés mer< edi mat in à 
Folkestone, où, après avoir é té rei ̂ lurés, 19â4 
d 'entr 'eux furent conduits à Londies, à l'AJe-
xandra Palace. Les soldats ^elgtj sont restés 
à bord du « Queen ». . 

L'« Amiral G ^ B | t e a u m e ) ) a éterwienéjà bon 
port . 

Tous les réfugiés t ranspor tés p^r 1' «Amiral 
Gantçaume _ étaipnt dça Français 

I 

Extraits, du « Momtçà belge. > 
des 2a, 2», 22, 23 et 24 octobre 1914. 

— o -
Sont nommés : 

DANS L'ARTILLERII 
Capitaines-commandants. — Les capitaines en 

seconds Thomas, JaHay, Thom, ^ander-meulen, 
Villers, Van Çanegem, Monnoyer, Dgnner, Vpr-
meuleç, Lpo^ds, Sgf.pspn, E_«vi\ijer,. H,ajis, Ce 
Neyer, Meyer, Smeyers et Ballenaien. 

Capitaines en second1. — Les Mf_te__a#ts Roze, 
Tiberghien, Gendarme, Simon, Vertieule», Pépier-,, 
Van Ermingen, VanOverstraetèn, Henard,. Leçpcq, 
Lefèvre, De Smet, Hambresin, Difour, Demanet, 
Duchaieatti, TJermpte, Duboisjiengjien,et8s»ih 

Lieutenants. — Les sous-lieutwaiits Neuville et 
Sev^n^. j , 

DANS- LE QÉNIS 
Capitaines-commandants. — lies capitaines- en 

seconds Badoux-, Fontaine, Michilet et- Orégoife. 
Capitaines en seconds. — Les lieutenant Melis* 

Pirçn, Bau^ift et Leduc.. 

DANS LE CORPS DES TR-ANSPOROIS 
Major-. — Le capitaine-commaadant» Lefèvre-. 
Capitaines-commandants. — Les capitaines en-

second. AuYerputte et François. 
Çapijtgjnps en second;. - ^ L^gii ljeuteftantij Ijto--

ckB^rTtpt.Bp.jrjr. 

S 
(A suivre.) 

Iigijrlaigi.e (}ft.l'-.-/jftife/a Pre^elntffnatff_ifl_i. 
20, lue du Canal. 

, Pour paraître Mercredi, ta liste des blessés belges soignés en Angleterre. 
\ 


